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 Le Secrétaire général a reçu la déclaration ci-après, dont le texte est distribué 

conformément aux paragraphes 36 et 37 de la résolution 1996/31 du Conseil 

économique et social. 

 

 * La version originale de la présente déclaration n’a pas été revue par les services d’édition. 
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  Déclaration 
 

 

 La Society for the Protection and Assistance of Socially Disadvantaged 

Individuals est une organisation iranienne non gouvernementale de bienfaisance à 

but non lucratif, créée en 1999 (inscription officielle n°11201).  

 L’objectif principal de la Society for the Protection and Assistance of Socially 

Disadvantaged Individuals est d’appliquer des méthodes innovantes de prévention et 

d’intervention, en temps opportun, en cas de crise et de résoudre les problèmes 

sociaux par l’éducation et la formation des différentes couches de la population, en 

particulier les femmes chefs de famille.  

 Les programmes d’éducation et de formation de la Society for the Protection 

and Assistance of Socially Disadvantaged Individuals sensibilisent la société et 

encouragent la collaboration des décideurs à l’effet de renforcer le rôle positif des 

différents acteurs dans le but de relever les défis, mieux intégrer certaines personnes 

défavorisées dans la société et améliorer certaines méthodes de traitement tout en 

respectant la vie privée, au niveau local ou national.  

 Malgré les nombreux obstacles culturels, la Society for the Protection and 

Assistance of Socially Disadvantaged Individuals a placé plus de 200 orphelins de 

parents décédés à cause du SIDA à travers le pays sous l’égide d’un programme de 

soutien complet. Elle a été dotée du statut consultatif auprès du Conseil économique 

et social des Nations Unies, a organisé plus de 100 séminaires de prévention de la 

propagation du VIH et sur la manière de vivre avec le SIDA, a tenu de nombreux 

séminaires sur l’autonomisation et la formation en faveur des femmes séropositives 

qui sont chefs de famille et a toujours assuré des services de conseils téléphoniques 

gratuits, de travail social et d’autres services de conseil en faveur d’un grand 

nombre de personnes à risque élevé. 

 Les trois programmes de la Society for the Protection and Assistance of 

Socially Disadvantaged Individuals qui visent l’autonomisation des femmes 

atteintes du VIH/SIDA (notamment celles qui sont chefs de famille) sont :  

 

  Soutien psychologique individuel 
 

 Ces séances individuelles servent à orienter les patients pour retrouver une vie 

plus saine et en prendre conscience en mûrissant leur individualité et leur estime de 

soi et en les incitant à participer activement à la vie de la société et à faire face aux  

situations les plus éprouvantes.  

 La Society for the Protection and Assistance of Socially Disadvantaged 

Individuals estime que la prévention est plus efficace lorsqu’elle est accompagnée 

d’éducation dans un environnement en maturation constante. Pendant  une 

psychothérapie individuelle, le conseiller ou l’assistante sociale suit en permanence 

le comportement du patient en tant qu’instructeur/facilitateur et offre le soutien 

nécessaire pour corriger les rétroactions du patient le cas échéant.  

 

  Health Advocate Mothers 
 

 Les femmes et les enfants sont parmi les franges les plus vulnérables de la 

société. Atteints de VIH/SIDA, ils subissent la stigmatisation de la part de leurs 

familles et de la société Cette stigmatisation est souvent accompagnée d ’obstacles 

socio-économiques. Des attitudes inappropriées et désobligeantes, une perte totale 



 
E/CN.6/2016/NGO/8 

 

3/3 15-20326 

 

de la sécurité d’emploi et d’autres obstacles, une augmentation de la propagation du 

VIH/SIDA à cause de l’isolement des patients les privant ainsi des possibilités 

d’éducation, ce qui conduit les personnes concernées à cacher leur maladie.  

 Le groupe de soutien Health Advocate Mothers a été créé à la suite d’études 

qui montrent que les principales préoccupations des femmes chefs de famille qui 

sont atteintes de VIH/SIDA sont l’anxiété, l’insécurité, le rejet et la confusion sur 

leur sort et sur le sort de leurs enfants. Afin de remédier à ces graves 

préoccupations, la Society for the Protection and Assistance of Socially 

Disadvantaged Individuals a formé un groupe de soutien dénommé « Health 

Advocate Mothers », chargé de former des femmes chefs de famille atteintes de VIH 

/ SIDA au rôle d’ambassadrices de l’information dans la société qui lutte contre la 

stigmatisation sociale associée au VIH/SIDA. 

 Pour « Health Advocate Mothers » l’éducation prend la forme de séances 

thérapeutique, en utilisant des méthodes scientifiques qui s ’inspirent du travail 

social et de la psychologie. Les séances hebdomadaires de thérapie de groupe 

offrent un environnement où les patients peuvent interagir avec leurs pairs qui, non 

seulement comprennent leurs problèmes et préoccupations, mais les partagent, dans 

beaucoup de cas. Nos éducateurs sont également des éducateurs publics qui parlent 

de leur expérience avec le VIH/SIDA en public, sur les antennes de télévision ainsi 

que dans les séminaires et colloques tenus dans des universités, des camps 

militaires, de grandes usines, etc.  

 

  La formation professionnelle 
 

 Trouver un emploi adéquat est l’autre obstacle majeur auquel font face les 

femmes atteintes du VIH/sida en Iran. Ces femmes viennent, pour la plupart, de 

classes socio-économiques défavorisées et par conséquent, ne possèdent pas les 

compétences nécessaires pour postuler à un emploi. La maladie, l ’absence de 

compétences, le manque en infrastructures de formation appropriées et les 

problèmes macro-économiques et culturels sont tous les défis quotidiens auxquels 

ce groupe fait face. La Society for the Protection and Assistance of Socially 

Disadvantaged Individuals tente de relever ces défis en offrant des possibilités de 

formation professionnelle par l’organisation d’ateliers de couture et de tricotage. 

 L’objectif principal de ces ateliers est d’autonomiser les femmes chefs de 

famille atteintes du VIH/SIDA en les dotant des compétences nécessaires et en leur 

donnant les moyens d’être plus autonomes. Après l’achèvement des programmes de 

formation, nous accordons à nos clients soit une aide financière pour démarrer une 

activité et devenir indépendantes /ou nous les recommandons aux institutions ayant 

des postes vacants. 

 


